Etablir des partenariats entre les réserves de biosphère et apprendre les uns des autres : cas des réserves de biosphère d’Afrique de l’Ouest.

Présentateurs 

· M. Djafarou Tiomoko, Conservateur de la Réserve de biosphère de la Pendjari (Bénin)

· Mme Dominique Potvin, Chargée de programme, Sciences naturelles, Commission canadienne  pour l’UNESCO et point focal national du MAB (Canada)

· Mme Valérie Meyer, Réserve de biosphère de Vosges du Nord et Coordinatrice du groupe      «pédagogie» des Réserves de biosphère françaises (France).

 Partenaires

   Le programme de l’UNESCO sur l’Homme et la Biosphère, le programme des Nations-Unies pour l’Environnement et le Fonds pour l’Environnement Mondial ont appuyé, à travers un projet régional, les gouvernements du Bénin, du Burkina Faso, de Côte d’Ivoire, du Mali, du Niger et du Sénégal, au renforcement des capacités scientifiques et techniques pour une gestion effective et une utilisation durable de la diversité biologique dans leurs réserves de biosphère de 2004 à 2008.

 Réserves de Biosphère concernées

Réserve de Biosphère de la Pendjari (Bénin)
Réserve de Biosphère de la Mare aux Hippopotames (Burkina Faso)
Réserve de Biosphère de la Comoé (Côte d’Ivoire)
Réserve de Biosphère de la Boucle de Baoulé (Mali)
Réserve de Biosphère du W (Niger)
Réserve de Biosphère Niokolo Koba (Sénégal).

Objectifs

Ce sont les objectifs II, III et IV de la Stratégie de Séville qui ont guidé ce partenariat, à savoir :

Utiliser les réserves de biosphère comme modèle de gestion du territoire et d’approches de développement durables (but II).

S’assurer du support et de l’implication des populations locales (objectif II, 1).

Utiliser les réserves de biosphère pour la recherche, la surveillance, l’éducation et la formation (but III)

Améliorer les connaissances sur les interactions entre les hommes et la Biosphère (objectif III, 1)

Améliorer les activités de surveillance (objectif III, 2)

Améliorer l’éducation, la conscience générale et l’implication (objectif III, 3).

Plus spécifiquement, il s’agit de :

· renforcer les capacités des partenaires (conservateurs, comités nationaux MAB, institutions de recherches et représentants des communautés locales)  et les intégrer à la gestion des Réserves de biosphère ;

· utiliser le réseau AfriMAB et le réseau sous-régional AfriMAB pour l’Afrique de l’Ouest pour des échanges d’informations techniques et scientifiques.
Processus de réseautage

Toutes les six réserves de biosphère sont actives au sein du réseau régional AfriMAB, un réseau à l’échelle continental, qui a été créé à Dakar (Sénégal) en 1996. Le personnel de ces réserves de biosphère participe déjà aux groupes de travail thématiques dans les domaines suivants: 1) les aspects réglementaires, législatifs et institutionnels des réserves de biosphère ; 2) la participation des partenaires/acteurs sociaux et le partage des bénéfices ; 3) la recherche scientifique et le renforcement des capacités ; 4) la gestion des réserves de biosphère transfrontières.

Résultats 
Les résultats du partenariat établi se résument, comme suit, au transfert des résultats aux autres réserves de biosphère. 

[image: image1.jpg]


[image: image2.jpg]. ehEEEEEET





Les représentants des communautés locales     Le personnel de la Pendjari échange avec celui

de la Pendjari lors d’une visite à la mare aux     du W Niger sur la gestion durable du bois énergie

Hippopotames pour une  pêche durable
Défis

· Tisser un partenariat concret et durable avec les réserves de biosphères de Mont Ventoux (France) et de Manicouagan (Canada) qui développent actuellement des outils, tels que, les chartes de développement durable, pour attirer des acteurs du secteur privé et en faire des partenaires financiers. Cette approche novatrice pourrait nous permettre d’avancer très rapidement vers la certification des produits tels que le miel ou encore le coton biologique promus dans la zone tampon et dans l’aire de transition de la réserve de biosphère de la Pendjari par la coopération allemande (GTZ) et Helvetas.   

· Saisir l’opportunité du cybercentre (Manicouagan) pour participer à une plateforme de réseautage plus large, par exemple, entre les écoles de Manicouagan-Uapishka, et celles de la Pendjari qui pourront participer à des projets pédagogiques communs, à des échanges réciproques d’étudiants stagiaires. 
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8. Leçons apprises pour l’ESD

Le partenariat établi entre les six réserves de biosphère d’Afrique de l’Ouest dans le cadre du projet régional UNESCO/MAB – PNUE/FEM est riche en enseignements :

· Apprentissage du travail en commun entre acteurs de la gestion des réserves de biosphère (conservateurs, chercheurs, comités MAB et représentants des communautés locales) aux échelles, locale, nationale et régionale.

· Le concours du Secrétariat du MAB au siège de l’UNESCO est déterminant  pour regrouper les réserves de biosphère à l’échelle régionale et mondiale.
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